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Le probleme des reglements
par le major Pierre-G. Altermath

1. Introduction

Saviez-vousque:
- Notre armee utilise plus de 2000

reglements?

- Certaines prescriptions doivent etre
traduites en romanche?

- L'Office central des Imprimes expedie

quotidiennement plus de 10000
envois?

- Une commande trop importante de

reglements peut vous etre facturee?
II existe, dans notre armee, une

carence d'informations certaine dans
le domaine des reglements. Ce texte va
tenter d'y remedier.

2. Definitions

- L'elaboration de reglements est

regie par une ordonnance du DMF
relative aux prescriptions militaires.

- Celle-ci prevoit cinq formes de

documents:
a) le reglement traite un ou plu¬

sieurs domaines (exemple: fusil
d'assaut);

b) la notice est un extrait (citation
textuelle) ou un resume (citation
analogique) d'un ou de plusieurs
reglements (exemple: etablisse-

ment de documents de minage);
c) l'aide-memoire propose un as-

semblage ou un resume de

prescriptions et sert ä l'exercice

de fonctions determinees (exemple:

aide-memoire pour sergent-
major);

d) le manuel est un document de
travail destine ä l'enseignement.
II contient une collection
d'exemples favorisant fapplication

des reglements (exemple:
combat de nuit);

e) la documentation comprend des

listes ou des tableaux relatifs aux
autorites, services, commandements,

etc. (exemple: liste des

prescriptions militaires).

3. Elaboration

3.1. Competences
La competence d'elaboration des

prescriptions militaires appartient au
chef du DMF. Dans certains domaines

bien precis, le chef de l'EMG, le

chef de l'instruction, le commandant
des troupes d'aviation et de DCA ainsi

que l'auditeur en chef disposent egalement

de cette competence.

3.2. Redaction
La redaction des prescriptions est

donc fondamentalement faffaire de

fAdministration federale. Toutefois,
et pour des questions de manque de

personnel, de nombreux instructeurs
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et officiers de troupe sont amenes, en
plus ou ä la place de leur fonction
habituelle, ä coUaborer ä differents
titres ä ces travaux.

de problemes, celle des idees, par
exemple dans le domaine pedagogi-
que, se revele extraordinairement
delicate.

3.3. Traduction
Theoriquement, les prescriptions

devraient paraitre simultanement en
trois langues, nos formations bilin-
gues, voire trilingues, nous y obligent.

En fait, un manque marquant de

traducteurs, au niveau de l'administration

militaire, ne permet guere de

repondre ä cette exigence demographique.

D'autre part, le recours, ici aussi,

aux instructeurs et officiers de troupe
ne saurait representer une Solution
definitive et acceptable. La complexite
de la täche, les besoins d'encadrement
de la troupe et le manque chronique
d'instructeurs forment des obstacles
insurmontables.

En ce qui concerne le romanche, une
recommandation du Conseil federal
incite 1'Administration federale ä

marquer, au minimum, l'existence de la
langue. Une dizaine de reglements ont
ainsi ete traduits (reglement de service,
notice pour le consommateur de

munition, etc.).
La pratique quotidienne demontre

que la traduction de prescriptions se

revele d'une grande complexite, car
l'instruction bi- ou trilingue que nous
pratiquons dans nos ecoles et cours
implique la presence de prescriptions
parfaitement identiques dans la forme
comme dans le fonds. Or, si la
traduction des mots ne pose pas trop

3.4. Impression
L'industrie privee se charge de

l'impression. L'attribution des

travaux resulte d'un appel d'offres
concernant toujours 3 entreprises.
Ainsi, plus de 1250 fournisseurs repartis

sur tout le territoire se partagent
environ 4500 commandes quotidien-
nes. Ce nombre impressionnant
regroupe l'ensemble des imprimes
utilises par fAdministration federale.

3.5. Distribution
La distribution represente un

probleme tres delicat. D'abord, il
convient de rappeler que notre armee

compte environ:

- 5300 commandants

- 900 etats-majors

- 4400 unites
Ensuite, nous ne devons pas oublier

que les responsabilites de nos cadres

ne se limitent pas ä l'engagement, mais

qu'elles s'etendent aussi ä l'instruction
et ä la maintenance du materiel. Cela

implique une conception de la
distribution plus generale.

Certes, de nombreuses critiques
fönt etat d'une distribution trop large
des reglements. Mais la moindre
tentative de limitation de la distribution
aux seuls utilisateurs provoque
immediatement des reactions tres
vives (exemple: aide-memoire pour
sgtm).
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4. Utilisation

4.1. Effectifs
Notre armee utilise aujourd'hui

805 prescriptions en langue
allemande, ce qui, avec les traductions,
represente environ 2000 brochures.

4.2. Evolution
L'augmentation annuelle des

prescriptions represente plus d'une dizaine
d'unites qui seront, en principe, tra-
duites dans un deuxieme temps. La
cause principale de cet accroissement
reste bien evidemment l'acquisition de

nouveaux systemes d'armes.

4.3. Duree de vie

La duree de vie d'une prescription
militaire varie considerablement. Si le

reglement du fusil d'assaut a pu tenir,
avec passablement de modifications il
est vrai, plus de trente ans, les

prescriptions relatives aux domaines
de la eonduite, de l'organisation ou de

la pedagogie perdent leur actualite
d'aapres une dizaine d'annees. En
effet, l'evolution de la menace, des

technologies ou des mentalites,
impose un rythme d'adaptation soutenu.
Toutefois, le degre d'assimilation des

cadres et des soldats represente aussi

un frein incontournable.

4.4. Revision
Plus de 340 prescriptions fönt l'objet

actuellement d'une revision. Pour
le tiers des cas, une correction de la
version actuelle va se reveler necessaire,

alors que le solde imposera la
redaction d'un complement.

La periode necessaire ä un tel travail
s'etend generalement sur 2 ans. Parfois,

la complexite de la procedure, ou
une phase de consultation ardue,
augmente considerablement ce delai.
La derniere revision du reglement de
service a necessite 8 annees.

4.5. Produetion de prescriptions
La produetion de prescriptions est

calculee en fonction du distributeur, ä

quoi on ajoute les besoins pour 3 ä

5 annees.
A titre d'exemple, le reglement de

service a ete tire ä un million d'exem-
plaires. 75% des publications sortent
en langue allemande, 20% en frangais
et le solde en italien. II faut encore
ajouter ä cela quelques centaines de
brochures qui paraissent en romanche.

Que l'Office central des Imprimes se

trouve confronte avec des problemes
de stockage considerables coule de

source.

4.6. Budget
Les frais d'impression du DMF

representent un montant annuel de
19 millions de francs. 6,5 millions de

francs sont consacres uniquement aux
prescriptions militaires, le solde etant
reserve aux differentes formes d'im-
primes.

5. Gestion des reglements

Trois problemes doivent etre pris en
consideration, par les utilisateurs,
dans le domaine de la gestion des

prescriptions.
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a) Certains reglements sont regus ä

titre personnel et inscrits dans le
livret de service. En principe, ils
peuvent etre remplaces en cas de

deterioration accidentelle ou pro-
voquee par une utilisation intensive.

Ce remplacement passe par la
voie du commandant.

b) Lors de la reprise d'un eommandement,

il convient de controler
soigneusement la collection de

reglements de la formation ä l'aide
de la liste d'inventaire «GARU».
Celle-ci decrit officiellement le lot
de prescriptions correspondant ä

chaque formation. Cette liste est

disponible ä la Bibliotheque
militaire federale ä Berne.

c) Si quelques reglements manquants
peuvent etre remplaces sans
difficulte aupres de l'Office central des

Imprimes, l'acquisition d'un nombre

important de prescriptions
«egarees» conduit ä l'etablissement

d'une facture (un reglement
d'instruction de base vaut
Fr. 20.-).

6. Problemes et perspectives

6.1. Le nombre
Avons-nous trop de reglements? Ne

devrions-nous pas tenter de limiter le

papier par tous les moyens, en com-
mengant par ce flot de documents?
Une reponse ä ces questions impose le

rappel de quelques elements d'appre-
ciation.

- notre Systeme d'instruction bice-

phale (ecoles et cours) necessite de

nombreuses prescriptions, condition

indispensable ä l'etablissement
d'une unite de doctrine minimale
sans laquelle aueune eonduite ni
instruction ne sont possibles.

- Les pauses qui separent nos periodes

de service et le fait que notre
instruction soit dispensee, dans les

cours, par des cadres non
professionnels imposent aussi la presence
de reglements d'instruction detailles
et leur distribution jusqu'ä un echelon

tres bas.

- La tentation consistant ä reduire le
nombre des prescriptions au profit
d'aides-memoire est alleehante. Ne
nous laissons pas abuser, une teile
demarche engendre la superficiale
et freine considerablement les pro-
cedures de revision.

- L'organisation des exercices com-
plexes qui caracterisent notre
instruction, dans un terrain aussi

peuple que le nötre et avec des

troupes non professionnelles, exige
la presence de prescriptions detaillees.

La sauvegarde de l'environnement

et des regles elementaires de
securite nous y contraignent.

II n'y a pas de miracle. Pröner une
reduction importante des prescriptions

militaires est irrealiste. Par
contre, il convient de separer les

reglements personnels en deux categories:

- les documents necessaires ä l'ins¬

truction, soit la majorite;
- les reglements indispensables ä la

eonduite, c'est-ä-dire une poignee.
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Cette maniere de proceder ramene
la quantite de documents necessaire

lors d'un engagement, dans nos cours,
ä une echelle raisonnable.

6.2. La forme
Dans ce domaine, deux tendances

devraient, dans un proche avenir,
apparaitre lentement.
a) Une conception du reglement

mieux adaptee au destinataire. II
s'agirait, par exemple, de reserver
le reglement aux echelons cdt
d'unite et au-dessus, de consacrer
les manuels d'instruction aux chefs
de section et de prevoir les aide-
memoire pour les sous-officiers.
Une teile demarche permettrait
d'adapter, de maniere optimale, les

prescriptions au public vise, que ce

soit dans le domaine du graphisme,
du vocabulaire ou du contenu.

b) L'usage de prescriptions syntheti-
ques n'a de sens que si l'utilisateur
peut associer la theorie ä une vision
precise de la realite. Or, l'eloigne-
ment des champs de bataille qui
caracterise une armee de temps de

paix ne favorise pas du tout une
teile demarche intellectuelle. Par

consequent, il s'avere indispensable

d'integrer, ä nos prescriptions,
les elements d'information man-
quants, c'est-ä-dire les experiences
de guerre.

7. Conclusion

L'evolution technologique
galopante, les servitudes grandissantes et
envahissantes posees par la vie civile,
les problemes croissants emanant de

l'ecologie et la cohabitation necessaire

avec les riverains des places d'instruction

rendent la presence de nombreuses

prescriptions indispensable.
D'autre part, le manque de personnel,

les necessites de la traduction et
une duree de vie tres limitee des

prescriptions placent l'administration
militaire devant un probleme presque
insoluble.

Compte tenu des circonstances diffi-
ciles dans lesquelles nos prescriptions
doivent etre elaborees et des problemes

importants inherents ä nos quatre
langues nationales, force est bien de

reconnaitre que nos reglements sou-
tiennent sans difficulte la comparaison
avec ce qui se fait ä l'etranger.

Toutefois, nous n'echapperons pas
ä un engagement toujours plus intensif
des instructeurs dans ce domaine. Par
consequent, une amelioration de la
qualite des reglements passe, eile aussi,

par un acroissement important de
l'effectif actuel du corps des instructeurs.

II n'y a pas de miracle!

P.-G. A.
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